
En weekend avec Jean de la
Rochebrochard, Kima Ventures
MADDY WEEKEND - Chaque vendredi, Maddyness vous partage les
bons plans, les bonnes adresses et les sources d’inspiration d’un
entrepreneur. Cette semaine, Jean de la Rochebrochard, visage
incontournable de l’investissement dans les startups, s’est plié au
jeu.
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Entre Aix-en-Provence et Paris, Jean de la Rochebrochard jongle entre ces
deux passions : la tech et le sport. Avec Kima Ventures, Jean de la
Rochebrochard investit dans deux nouvelles startups par semaine des
tickets autours de 150 000 euros. Cette cadence soutenue lui permet de
suivre toutes les tendances et une grande partie des entrepreneurs
français. 

Jean de la Rochebrochard est incontournable et pourtant se fait discret. Il
participe à peu ou pas d’évènements et fuit les endroits à la mode dans
l’écosystème français. Quand il doit sortir de ses bureaux, voilà ses
bonnes adresses. 

Où prendre un café ?

Je vais au Starbucks, à tous les Starbucks, cela dépend d’où est
l'entrepreneur que je rencontre. Il n’y a aucune connotation attachée au
Starbucks ! On prend notre café et on part marcher. C’est le côté “à
emporter” que j’apprécie. 

Où aller déjeuner ? 



Je ne suis pas un grand spécialiste des restaurants. Moi, j'aime bien l'idée
de ne pas aller dans des endroits trop guindés. Quand j'habitais à Paris,
ce que je faisais, c'est que je donnais rendez-vous aux entrepreneurs au
bureau. Je commandais avant et on déjeunait dans une salle de réunion.
J’aimais bien.

Où aller dîner ? 

Pour dîner, un bon bistrot français. Il n’y a pas longtemps, j’étais au Paris
Seize, 18 rue des Belles-feuilles dans le 16ème arrondissement. C'est
sans prétention, hyper bon enfant. Ils sont hyper sympas. Également dans
le seizième arrondissement, je suis allé à un dîner Chez Martine, un
restaurant français typique !

Où partir en weekend ?

J'habite à Aix, donc pour partir en week-end, c'est Bormes-les-Mimosas.
Quand nous étions à Paris, à deux heures d'ici, il y avait la Normandie.
Pour partir en week-end, il faut la mer ! 

Un déjeuner avec une personnalité ? 

Elle est très difficile cette question… Je disais à un entrepreneur, tu peux
dîner avec à ta gauche un banquier d’affaires qui réussit très bien ou un
entrepreneur et, à ta droite, un éboueur. En réalité, j'ai aucun doute sur le
fait que l'éboueur, qui se lève très tôt le matin, qui fait sa tournée, doit
avoir des histoires incroyables à raconter de sa journée.

Le banquier ou l'entrepreneur, qui a la tête dans le guidon, ne doit pas
avoir des choses très passionnantes à te raconter.

La personne avec qui j’aurais envie de dîner, ce n’est pas quelqu'un qui
partage mon quotidien, ou que j’idolâtres. Je pense que c'est quelqu'un
auquel tu n'aurais jamais pensé. Et quand tu sors de ce dîner-là, tu te dis :



“c'était fascinant”. 

Pour moi, ce ne serait pas un artiste, ce serait un grand reporter.
N'importe quel grand reporter. 

Un livre à lire ? 

Le livre que je conseille à tout le monde, c'est un livre qui s'appelle
Extreme Ownership : How Navy Seals lead and wins - en français
“Responsabilité absolue, la méthode des Navy Seals pour réussir”, ndlr.  

C’est sur l’histoire des commandos marines américains et comment, dans
un groupe, la prise de responsabilité absolue de chacun est importante
pour la cohésion du groupe et la survie du groupe même. C’est assez
fascinant. 

Et mon livre préféré, mais parce qu'il est extrêmement touchant et dur à
la fois, c'est

Man's Search for Meaning de Viktor Frankl, - “Découvrir un sens à sa vie”,
en français, ndlr. L’auteur était dans les camps de concentration et il a
survécu.
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